
La Chambr   discute] 
la taxe sur le 

Chiffre d'Affaires 
•*• 

Harry Wils : Jai vu le amlch Carpentfé». 
Levinsky, Carpentier n'a tUcune chance 
sur Dempsey, qui Je mettra knof-oat ■ en 
moins de 5 rounds. "       $j?*|§j»^ 

Morgan : Carpenti«»;iluK points. 
Sessue Hayakawa : Carpentier dominera 

et ira à la limite. 
 >—»♦ 

LE MINISTRE: DU COMMERCE A PROMIS 
<       QUE   LA    LOI   SERAIT    APPLIQUEE 

EQUITABLEMENT 

Paris, 28 juin. — Sous la présidence de 
M- Arago, la Chambre a continué ce ma- 
tin la discussion du projet de loi relatif à 
la taxe sur le chiffre d'affaires. 

M. BARETY soutient un amendement 
fendant à réduire de 10 & 5 pour cent, la 
Jaxe appliquée aux hôtels classés dans la 
première catégorie. 

Il retire bientôt cet amendement sur in- 
tervention de M. DiOr, qui déclare que le 
gouvernement appliquera la loi le plus 
largement et le plus équitablement possi- 
ble, j \ 

! Plusieurs amendements sont renvoyés à 
/la Commission. 

LA TAXE SUR LES HOTELS 
•   L'après-midi,  on revient au projet rela- 
Jif  à là taxe sur le chiffre  d'affaires*. 

'   Tous les paragraphes de l'article 5 sont 
adoptés (taxes de 1,10 %, 3 % et 10 % 8ur 
pur lea hôtels et logements, selon leur clas- 
sements et taxe de J0 % sur la vente .des 
marchandises de luxe). 

j   L'amendement suivant est adopté : 
;   $ Peuvent être   dispensés  sur   leur   de- 
mande   et moyennant le  versement  d'un 
forfait annuel des obligations stipulées à 
l'article 6? de la loi du 85 juin 1920, les 
^redevables   dont le chiffre" d'affaires  n'a 

excédé,   pendant   l'année   précédente, 
000   francs»  s'il   s'agit   de   redevables 

dont le commerce principal est de vendre 
jdes marchandises, denrées, fournitures ou 
^objets   à  emporter ou   à  consommer  sur 
jpjace, et de fournir le logement, ou 30.000 
tfrancs s'il s'agit d'autres redevables. 
L   Le paiement aura lieu trimestriellement. 
LES    PETITS    SYNDICATS   AGRICOLES 

POURRONT ETRE ABONNES 
?  MM. Capus de Monicault et Gavoty, de- 
mandent pour les petits syndicats agricoles 
un système de taxes, d'abonnement à 0,15 
par membre. Cet amendement, accepté par 
fltf commission, est adopté à mains levées, 
j   La suite du débat est renvoyée à demain 
imatin,   après  la discussion  du projet  de 
Ilot sur les officiers à titre temporaire. 

j    La  Chambre consultée,   décide  la  mise 
en tête de l'ordre du jour de demain ma- 
tin du projet sur le pétrole. En second lieu 

:.vtendra, le  projet sur le  statut  des offi- 
ciers à titre temporaire. 
— ——i >-• *o~<—        -■ 
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Le rapporteur du budget 
a donné sa démission 

Paris, «S juin. — M. Charles Dumont vient 
S'adresser a la Commission des Finances une 
lettre par laquelle il donne sa démission de 
rapporteur g&nëral du budget. M. Dumont esti- 
me, qu'un rapporteur général ne doit pas rester 
plus de deux ans en fonctions. 
,»■ ■    . . > ■»♦■» ■< '    ■■ 

Avant le grand match 
Garpentier-Dempsey 

SON ORGANISATION 
. L'arène où aura lieu le match de samedi 
contiendra exactement 91.613 places. La re- 
cette possible est de 1.600.000 dollars. Le 
prix des places varie entre 5 a 50 dollars. 
t* location actuelle dépasse 800.000 dollars. 
La part de Dempsey est de 300.000 dollars, 
et celle de Carpentier 200.000, quelle que 
boit l'issue du combat. Le total des dépen- 
se» atteint un million de dollars, sur lequel 
iTèx Richard espère réaliser un bénéfice de 
600.000 dollars. 

Le match commencera à trois heures 
huit heures à Paris, 428 journaux Ont de- 
mandé une place de presse, 28 lignes télé- 
graphiques sont installées au bord du ring, 
une grand agence américaine transmet à 
ses 500 journaux un article ' quotidien de 
jCarpentier, qui lui en a accordé l'exclusi- 

Y DES PRONOSTICS 
f New-York, 28 Juin. — Voici des pronbs- 
iHics de boxeurs et de personnalités sur le 
Viatch : 

Sam Langford : Dempsey en 3 round3. 
" J oh ne on : Dempsey, entre 8 et 9 rounds. 
Joé Jeannett : Carpentier, par knock-out. 

r Jess Willard : Trop occupé, ne m'inté- 
resse pas. 

Willy Meeanne : Dempsey en 2 rounds, 
Carpentier n'est pas dangereux. 

I   Mae Auhl'fe -: Dempsey eh 3 rounds. 
f   John   Buff,   champion   poids   mouche s. 
Dempsey, en moins de 6 rounds. 
v Lynch : Dempsey vers 6 rounds. 
\ Kilbane : Dempsey avant limite. 
' Léonard : Dempsey rapidement. 

iJrittori ; Dempsey, 8 rounals. 
■   Levinsky  : Carpentier,  qui frappe plus, 
p"oit' vaincre d'une façon décisive. 
, Frank. Klaus : Dempsey à 4 rounds. 

De Gibbons : Dempsey facilement. 
Willy Ritchie : Carpentier doit gagner 

parce que plus vite. 
B'teddie Welsh : Dempsey difficilement. 
Coulon ; Pile ou face. 

r   Jack Culey : Carpentier plus vite et plus 
Scientifique. 

Brennam : Dempsey, 8 rounds. 
Williè Lewis : Carpentier avant dix 

Iwmds^ 

La deuxième étape 
du tour de France 

ii     ■   ■■■ 

Le Hûvre-Gherbourg a été gagnée 
par Bellanger 

Le Havre, 28 Juin. — Le départ de ta 2e 
tape du  Tour de France,  Le Havre-Cher- 
bourg, a été donné ee matin, A l heure 30 
aux 37 coureurs restent qualifié». 

Les coureurs» escoités d'une nuée de cy- 
clistes amateurs et d'automobilistes ont 
quiité le contrôle pour gagner le point de 
départ,- boulevard Sadi»Carnot. 

L'appel fait,-le coup de-pistolet a retenti 
et les coureurs se sont élancés, encore sui- 
vis dun .nombreux cortège. 

Masson et Louis Heusghern n'ont pas 
pris le départ. 

• A ROUEN 
Rouen, 28 juin. — Les premiers-coureurs 

du Tour de France sont passés au contrôle 
de Rouen à 5 heures 06. Scieur signe le pre 
micr à 5 heures 06, puis Hector Heusghern, 
Bellanger, Oerbaut, Lucotti, AlavolneT Cel- 
lier premier des isolés. 

A 5 heures 09 passent Dèjonghe et Le- 
roy, à 5 heures 10, Jaequinot et Botte, à 
.5 h 12, Cotte, A Meyer, Henri Cosala, 
Christophe et Gœthals à 5 h. 13. 

On signale de nombreuses crevaisons 
dans les 80 premiers kilomètres de l'étape. 

A DEAUVILLE 
Deauville, 28 juin. — A 8 heures 15, pas- 

seût ensemble, Alavoine, Ellanger, Heus- 
ghern, Cellier et Scieur, en avance de 45 
minutes sur l'boreire ; puis, à 8 h. 22, Krba 
et Lucotti ; à 8 h. 25, Enaers ; à 8 h. 27, 
Jacquinet, Dèjonghe, et Botte ; à 8 h. 28, 
Mottiat, Christophe, Dhers, Verraandel et 
Dégy. . 

A CAEN 
Caen, 2 8join. — Les coureurs sont pas- 

sés au contrôle d© Caen avec une heure 
d'avance. A 9 heures 45, est passé le pre- 
mier peloton composé de Sellier, Alavoine, 
Scieur, Gerbaod, Bellanger. A 9 h. 46, 
Heusghern. A 9 h. 54, Jaequinot, Dèjonghe, 
Lucotti. A 10 h., Varmandelle, Christophe, 
Botte, Degy, Dhere, Léonard, Moulet, Mot- 
tiat. ' 

L'ARRIVEE 
Cherbourg, 28 juin. — Résultats de l'éta- 

Le Havré-Chérbourg : 1er, J3ellenger ; 
Scieur ; 3e, Heusghern ; 4e, Gerbaud. 

l Le Sénat s'occupe 
dear «•■ Erreurs " des 
Conseils de Guerre 

DELA GUERRE / 
IUTE  JUSTICE  SERA FÂÎ 

Paris, 28 juin. — A l'ouverture de la séan- 
ce du  Sénat,   M.  SOULIE,   sénateur  de » 

du   Conseil  d'administré 
comptes   de  l'exercice   IL,* 

Au «purs de l'exercice, la rSOOfcstit 
S?i£»«F*LS?lne * Wasquehal «Tais dijWbtt»*?û, a  été   aoUvemant   pours 
*2£BL étMt *"eu  t**l  actwvè lin dernier. <*<u 
Riv& n0"*»*** groupe tUrlÉ^lternsibur de 
^iïSiL» \ TU«eera mis en marche très pro- 

anent, L Wasqjaitial,  portera M puissance 
¥ /Mi^r^JÈ&t Çe^VPe Pourra ^t etr» transporté a CBaiines. 

ii£l2;-l>i£du?t,on de ,a Centrale a atteint 85.413.900 
S23StoP

à».,teofnt   compte   de   la   fourniture   de 

to^TdU* un^ff.»00 5Lvembre et décembre, le 

Bureaux 99. tut  Piuvrée.  — XÀlépiMM a-âl 
== =3 

l?etoaff do. front 
•EttE 

rARRiv 

%l£,t**~*îfWa& l*.discussion irnmédtsts de    ^fâl.*8  kilowatts'  prMuJtti et achetés" , 
■:l'interpellation qu'il.A.dép«iéfi-4a semaine   6^i10,', 
dernier» sur le* retards apportés aux sanc- 
tions qui doivent suivre l'arrêt de la Cour 
de Cassation, relatif,aux fiîstlte*<te Vtooeèr 
date que l'on avait ajournée en l'absence 
du mimstre de la guerre. 

M.  PEYRONNET appuie cette demande. 
M. BARTHCTU déclare que la justice mili- 

»Yn^m,gm<&lat*,n de 12843.200 sbr 1913, 
ht?™r Œ^V* S5«»«*« a été rendue posst- 
oar lFFtn»   .Ui"^on  du «uperréseau  construit 
reM rS? Ai^M^2^. la SocIété e31 désormais Zîif r^S,Hfnef «^Etat, aux Centrales de pro 
ft"«uî»„«*»,I«8  aur  le  carreau  des   minos   * carreau  des 

la 
mines 
région 

du 
de 

tairaest saisis-de-ceto affaire «ajoute :, 
« Il .-y a,-d'autres affalrM semblables. Il y 

a celle des fusillés de-FliPe»,I-j,en al saisi 
M. le Garde dess Sceaux a fin de revision, 
maisj-ajoute M. Bartbou, Si MM. SouSé et 
Peyronnet M'apportent pas ici de préoccupa- 
tions politiques, il en est d'autres qui Cu- 
vent avoir cette arrière-pensée. Le Sénat 
ne se prêtera pas à cela, certainement. Il 
n'y a ici qu'une question de conscience et 
de justice .M. Soulié a tatt appât & ma cons- 
cience, il peut être persuadé que toute jus- 
tice set», faite. 

La  discussion est ajournée. 

LES EMPLOIS  RESER 
DANS LE! 

vafâË£& et>   dWtre   ^   à 

en^efre^rSr^^MSce WSS 
?de beaMoup la-moyenne do 19^      q     aepasse 

Les travaux de lé tiouvelte Sntrkls dA rvkm» 
nés sont poussé avec toute la rapide Çeesîb?- 
meUntpa^smmand€S ^ «^édTSnl actS 

VIENNENT D'ARRIVER A ROUBAIX 
Mardi, sont arrivés ea g*re de Roabaix, seize 

corps de militaires dont les familles ont sollicité 
M.retour du front en vue de leur inhumation 
dans le cimetièrw do notre fille. 
.. HLJPeconnatliMictaeMfa» étrpe a 4W faite par 
Mr Théria Henri, ad joint «a maire, rspréaen- 

t   l'admimitration  'municipale,   accompagné 
4e 

ttouvelles; payable à partir du 1er août 

stoeks américains 
CE QU'ILS ONT COUtE 

ET CE QU'ILS PRODUISENT 
ISTRATION9 

tan   ajournée dans l'après-midi., 
M. CIIERON propose de rédiger l'article 1 

comme suit : u Dans touto^ adfninletrahon, 
lorsqu'il a été satisfait aux lois sur les em- 
plois réservés, 25 % des postes vacants au 
cours de l'année dans chaque département, 
sont réservés aax fonctionnaires qui, étran- 
gers au département, sont unis par le ma- 
riage, soit à des foneHdnftaines du départe- 
ment, soit à des personnes ffai y ont fixé 
depuis plus d'un an.leur résidence ». 

L'article 1er, ainsi modifié, est adopté. 
L'ensemble du projet de lof eaï adopté. 
La discussion du projet de loi sur la réor- 

ganisation du Conseil d'Etat est Ôvée & 
mardi. 

Séance, jeudi, à 15 heures. 
- -- ^»    tj& ^ QEfcr  ^  — - -ilBir      i frflii-— 

qu,? .i®3- stock9  ds lnierrê"*amér1càuM^n,taiÀS 
idoflarl1   m   Etat»'IJnla  Pour  400 filions.Ite 

> « ♦»»—<-- 

Une H^toïrg .atroç^ 
UN MAIRE AURAIT NOYÉ 

UN  SOLDAT  EPUISE 
Paris, 28 juin. — La « Voix du Combattant » 

organe officiel de l'Union Nationale de6 Com- 
battants, publie le récit d'un*? très grave affaire 
dont voici l'exposé : 

Le 3 septembre 1914, pendant la retraite de 
Charleroi, le soldat L..., du 4e zouaves, tombait 
d'épuisement dans le village de Rouilly-Sauvt- 
ffny où il était confié par Ses- Officiers aux 
soins du maire. Le soir même il mourait mysté- 
rieusement. 

Sa mère s'inquiéta ; elle fit de longues recUer- 
chté ; elle finit par apprendre que son fils avait 
été noyé dans la Marne par le maire. M. Mon- 
nerat et deltx conseillers municipaux, MM.'Tail- 
lefert et Frichet. Poiirquoi "?... Pour échapper 
aiux représailles des Allemands qui auraient pu 
les acoustr d'Iiébarger un soldat français  1 

Le 10 Juin 1919, Rime L..., ayant pu fournir 
toutes preuves, déposait une plainte contre les 
assassins de son fils. 

Des poursuites furent ordonnées pour noml» 
cide volontaire. Mme L... se porta partie oiviie 
au procès. L'instruction ne lut paraissant pas 
menée avec toute-la-vigueur désirable, Mme L., 
s'adressa à l'Union Nationale des Combattants, 
dont le président M. Charles Bernard, députe, 
intervint auprès du Garde des Sceaux. 

Or, un coup de théâtre s'est produit dont 
l'intéressée vient seulement aujourd'hui, dit la 
« Voix du Combattant *, "O'avoir connaissance : 
le Maire de ReUilly-Sauvigny s'est suiQidô le 
28 avril dtrntér. 

L'Union dfs Combattants s'étonne de la lon- 
gueur do l'instruction, du peu de publicité fait 
autour du suicide de M. Mortneràt et demià.ndé 
que la justice suive son cours pour punition 
des complices. 

Un drame dans une êtabte 
Le parquet de Dreux vient de se rendre 

au bameau dé Nantilly, commune dé là 
Chaussée-d'Ivry, où un crime a été commis 
dans les circonstances Suivantes : 

Hier soir, à propos de travail, utte dis- 
cussion éclatait à la ferme de M. îïersott 
entre le garçon de cour, Joseph Milin, et le 
vacher Lureau. Cette discussion n'eut pas 
de suite. Peu de temps après, Mme Lureau 
alla traire les vaches. Milin, qui était en 
état d'ivresse, s'en prît à elle et la bous- 
cula. Mme Lureau repoussa le gardon de 
cour qui, furieux, s'emparant du tabouret 
bas dont elle se servait pour traire les va- 
ches, .lui en aseéna un coup violent sur la 
tête. Elle tomba dans une mare de sang. 
Après une syncope assez longue, Mme Lu- 
reau eut la forcé de regagner son logement 
où elle s'alita. 

Dans la nutt< comme il rentrait se cou- 
cher auprès d'elle, son mari constata que 
Mme Lureau avait ceSsé dé vivre, succom- 
bant à une hémorragie cérébrale. 

Le meurtrier Mil m, après le drame, a 
quitté la ferme et a pris îe train pour 
Brest,   où un mandat d'arrêt a été  lancé 
Ear le parquet.  Le meurtrier est âgé de 
i ans, et la victime de 53 ans. 

Un   voleur   honnête 
PRIS Dfc REMORDS, IL RESTITUA 

Paris, 28 juin. — Dans la matinée du 
13 Juin, M" Goupil, notaire, 11, rue Lôuis- 
le-Grand, confiait à, son aide comptable, 
Louis-Gaston Vallette, 44 ans, originaire de 
Romorantin, trois bons de la Défense na- 
tionale, d'une valeur de 300.000 francs,- 
avea mission de les porter chea un agent 
de change du quartier OélHoti. 

L'employé, qui avait disparu, s'est cons- 
titué prisonnier hier matin à la. police ju- 
diciaire. Apre» avoir négocia, t>0Ur son 
compte, les bons qui lui avaient été remis, 
il avait dissipé uns quinzaine de mille 
francs. Mais bientôt, pris de remords, il 
avait pris la résolution de restituer ce qui 
lui restait de la somme détournée. C'est 
ainBi qu'il a remis à M. Ducrocq, directeur 
de la police judiciaire, la somme ds 
285.000 francs. 

' ".   '..         ;  >  '■>♦»   < ■ i. ■ 

L'amidon sauveur 
des petits enfants 

UNE INTERESSANTE DECOUVERTE 
DU PROFESSEUR DOLMEN DE LILLE 

Paris 28 juin. — Le professeur Doumer de 
Lille, a fait Cet après-midi à l'Académie de Méde- 
cine une très intéressante communication sur 
1 action do l'amidon tpârafiné sur les diarrhées 
estivales des enfants.Le professeur Douitter ayant 
employé des «raina d'amidon enrOute* d'une 
mince couche de paraffine, ces grains, d'une di* 
oestibilité ralentie, arrivent presque intacts dans 
l'intestin où ils facilitent le développement -du 
bacille laetique. Cette médication a donné des 
résultais remarquables : 64 énianfe qui étalent 
atteints de diarrhée grave ont tous" Ruérl eu 2 
ou 8 leurs. 
——— ■■■.■!■■■■?;'■'>■«»»■»"< _   . ... i t 

Un chalutier allemand 
châsse d'un port anglais 

LondKjs, 28 juin. -^ Les marins de l'importent 
port de^pêche " 
ail 
ries 
terminer te débarquement de sa™carga7»oîr 

Environ 700 caisses de poissons, déjà déchar- 
gées, ont été jetéesTia mer. En outre, 14 passe- 
relle dd chalutier a été endommagée et Ffiablk 
tacte de la boussole brisé. La police a été Us- 
puissante à rétablir fondre. .*•»»«-. 

on croit que, devant cet état des esprits, six 
autres chalutiers allemands, m^UlHés â l'entrée 
de la rivière, devront partir sans avoir nu dé- 
charger leur cargaison. 
 ■ ■ ■ '>çm+é*-* , ^___ 

Vn gamin a été étranglé 
peur avoir frappé des vaches 

Aurillaô, SS Juki. — Dans la commune de 
Saint-Cirguon de Jordanne (Cantal) le vacher 
Cayiafe, 55 ans. trrité de voir" que le bargsr Hn- 
quiar Gabriel, 18 ans. frappait les vaches mai- 
gre sa défense, se précipita sur le Jeune beVgt'r 
le saisit aa cou «t l'étrangla. - 

Caylac c'est constitué priaoftùlsf»" 

REÔONâTITUTION 
L'i:NERGIE  ELECTRIQUE  DU  NORD 

Les àctiounaires de la ^bclété Société d'Ener^ 
pie Electrique du Nord de la Ftaaee, dont 1e 
siège est ft Pans, 1B, rue d'Aguésséau, réunis, 
sous la présidence de M. Henri Buhot, président 

-r^Li qHd?tiort d* 9e8 "«ttxsks avaH procuré au 
Trésor^ au 1er mai, 4a somme de *.18l996.«io fr. 

La somme d<j ^00 millions de dollars dus pour 
l<£t<sU!?ks «raéncains est représentée Aar des 
obùgations de la liépub fque ïraneaisé en date 
.^S. a^Ût ^k P*"'^ inWrét^lw adOt 
•}9!°«tft-*aux *» » * *»n« intérêts payables le 
1er féwier et Je 1er août de chaque année^ les 
^obligations arrivant à. amûrttssement dix ans 
après la date d'émission, c'est-à-dire le 1er août 
!*«». Lès premiers intérêts ont éto payés isSSr 
nv^%^21'^ lls^ ■î?ppésentaient une somme ds lu millions de dollars. S 

"♦—•♦s^-é- 

A  (a  Commission 
du Goût de la vîe 

COMMENT ON  FIXE  LE  COEFFICIENT  A 8.36 
A la réunion de la commission départemen- 

tale du coût de la vie, tenue le ao juin der- 
nier, Stais la présidence de M. Boulin, lés chif- 
fras du coût de la vie annuel en co <|ui con- 
cerne r logement, Charbon, gw«, bois, «lhi- 
mettee, ont été fixés à 971,20, pour les vête-^ 
ment s, à 961,76, pour l'entretien général, h 
9.76, pour le» denrées alimentaires, à 5.533,3o, 
soit, au total : 8.Mi,a5. 

La. commission a émis ensuite l'avis qu'une 
sous-commission soit constituée avant la réu- 
nion prochaine pour revoir les chiffres adoptés 
pour 1914, tant en re qui concerne les quanti- 
tés que les qualités et les prl*; 

"Elle  Çfàei en   outre  Ce   voSU ; 
« La commission du coût de la via émet le 

voeu que M. le Préfet prenne un arrêté faisant 
obligation aux bouchers dé remettre à chaque 
acheteur une fiche imprimée Indiquant la na- 
ture, la catégorie, le poids et le prix de la mar- 
chandise  Vendue». 

Enfin, par comparaison entre Je prix total 
des objets entrant dans rémunération de igi4 
et le chiffre correspondant pour 1931, la com- 
mission fixe le coefficient a 3,36. 

P°r *»   Ooy*n,  commisèinre de  police du 
arrondissement. 

Les corps ont ensuite été transportés au dé- 
positaire de la rue Isobeau, par l«s soins de la 
compagnie des sapeurs-pompier», 

voici la liste d* ces Corp» î 
Bourez AchiJto, «oldat, 3e B. G. Vercamcn 

Isidore, soldat, a«3e R. I. ; Van Renterghem 
Richanl-Joseph, «sporal» 147e H, I. ; Langen- 
hack. Charles-Louis, soldat, a33e R. I. ; Bettre- 
mieux Henri, soldat, î88e R. ï. ; Pollet Ai- 
phonse-Jean, caporal, ao4e R. L ; Henneballe 
Gaston-Georges, soldat, 9e R. Z. ; Déstamps 
Loui», soldat, Se Gh. t Vercleven Albert, sol- 
dait, î3ae K. I. ; Foveau Paul, soldai, 5e R. A. 
P. 1 Kerkhôvé Paul, soldat, aoé S. T. B. M. ; 
Goemaerè Albert, soldat, aée R. I. ; Desmettre 
César, soldat, 38é R. I. ; Brudois Achille, sol- 
dat, V)* R. I. ; Wattrf Raymond, soldat, 18e 
B. C. P. ; Lamarque Charles, soldat, 9e Ch. P. 

Lé «Souvenir français» organise pour jeudi 
3o jtrin, à t bernées et demie, une cérémonie 
en commun, pour l*a funérailles solennelles 
de ces militaires. 

Los sociétés patriotiques et militaires, le Ger- 
çtf» militaire, l'Union des Matilés, la Fraternelle 
des Combattants roubaisinee, prient leurs dé- 
légations de prendre |n tête du cortège, derrière 
fes drapeaux, assemblée a« coin de la 
blnnchemaille,     a heures i5. 

rue 

ON D'UN EXPULSE 

•♦•-*- 

pu 

AU CONSEIL DE GUEREE 
Un 'nouveau lot de 

voleurs de pendules 
Le Conseil de guerre de Lille a jugé hier par 

contumace, un nouveau lot de boches voleurs : 
Grutnm Wiltema, pour violences à Hornaing, 

«ur Mme Faidherbe, le ia mal tQi6, 10 ams de 
recluaioa. 

— Hundhorf, capitaine, pour vol de vaisselle 
en avril et octobre 191e, au préjudice ds AL 
Poslry, demeurant à Cnudry ; S ans d» prison 
et  5oO  francs  d'amende. 

— Bérn, lieutenant, pour vols & Jeumonk MX 
IQIS, d'objets mobiliers et de luxe, des saxes 
(et pourquoi pas des pendules !) au préjudice 
dé M. Damany ; 5 ans de prison et 5oo francs 
d'amende. 

— Guérick, soldat, on 1916, pour vol de 6a 
pièces de tissu à Haspres, valant 8.t»a francs, 
au préjudice dé M. CauJeb ; 5 ans de prison et 
5ôo  francs d'amende, 

— Fabst Frédéric, officier, on 1917 et 1918, 
â Saiflgliîn-én-XféJahtois» pour vois de mobi- 
liers et dé marchandises au préjudice de Mme 
Aubar; 5 ans de prison et 5oo francs d'amende 

*-t Fdbt'rt, éh*f de cultute, h Hautlon, pour 
violences sttr des habitants de la commune ; 
« sas de prison et 200 francs d'amende. 

— Nauth, soldat, pour vol d'objet* mobi- 
lier», *n toiS» à Hénin-Liétard ; 5 ans de pri- 
son et 5oo francs d'amende. ' 

— L*Vy Léo, pour v«4 de mobilier à Doiud, 
nn 1917 el 1918, au préjudice de M. Morenu ; 
5 ans de prison et 5oo francs d'amende. 
III       -~ ^       "T ~"l  :f I ■■! ^.   J»4.M^-±&— 

ARREST/ 

Hier, vers 3 In es de l'Aprôs-midi, les 
agents Masse et Dt nnaures ont arrêté rue 
des Longues-Haies, le nommé Eugène 
Schomblond, dit Ourlés, 89 ans, retou- 
cheur en photographie, «ans domicile fi.ve. 

Cet Individu était expulsé de France par 
?«îsH. mi°istériel en date du 23 octobre 
1919. Il sera transféré à Lille ce matin. 

VOL DE ZINC 
Les nommés Victor Verquehten, 32 ans 

«ligueur, rue J.-B. Gloried* cour Saint- 
Martin ; Gustave Debruyne, 18 ans, rue de 
la Lys, 11, et Alphonse Dubronafant, 44 ans 
couvreur, demeurant rus de Saint-Amand, 
8«, ont été arrêtés, les deux premier pour 
vol de trois feuilles de zinc commis au pré- 
judice de M. Preys, entrepreneur, rue de 
Tourcoing, 27, le troisième pour complicité. 

COMITE LOCAL   DE   RAVITAILLEMENT 
J°V? ,les iours. aux Halles.vente libre de beurre 
de Hollande, 12 fr.,: fromage Hollande, 9 fr. le 
kil?.Lmy^aHa?- 6 k 50 Je kilo; conserves cas- 
sotllst, 1 fr. 60 la boite : brosses diverses de tous 
prix. 

Vente libre de vin rouge et blanc, I fr. 30 et 
2 "i le. i1*6- "-- Pommes de terre nouvelles (lon- 
gues), 0 fr. 75 le kilo, 3 .kilos par personne. 

ETAT~GIViL 
Neteftmçes. -- René Pourtois, rue .louffroy.178. 

— «oger Gosells, rue Miln, 15. — Marcelle Kra- 
bansky, rue Sébastopol, 71. — Marie Deutirt. rue 
Anges. —. Paul Rommel, rue Bernard. 40 — 
Michel Hooremar, rue Epeule, 147. — Raymond 
Vander Meiren,  rue  France,  138.  — Marie De- 
baere, 60. — Georgette Delrue, rue Pile, 144.   
Simonne Allouis, i*ue Alger, 199. 

Décès. — Léon Cornille^23 ans, de Wasquehal. 
— Julie Delezenne, Opouse Mogls. 24 ans, rue 
Bavai. 58. — Polydore Lecante, époux Nicolas 57 
ans, rue Vigne, 17. — Florine Fatrez, rue Bou- 
vines, 1. — Hortenae Grave, épouse Vanspey- 
brouck, 49 ans, rue Philippovilfe, 10. —- Marie 
Bulteau. Vve Franchomme, 65 ans, rue Condé, 
54. *j- Marcel Dujardin, 25 ans, ds Wasquehal. 
— Morfe-né, 2. 

Autour de Roubaix-TcMifco.ng 
WATTRELOS 

CONCERT D'ETE.,— Programme de* 
morceaux <Jui seront exécutés jeudi 30 
juin, â 20'heures Grand'Placè, par la so* 
ciété philhacnaoBiciue « Les Enfants de lai 
Lyre » : 1. Allegro militnire, Maquet; 2. \é 
Fille du Régiment, Donizetti; 3. Scènes d« 
bnllct. Parés; 4. le Chemîneau, Leroux; 5* 
Valse   Interrompue,   Montagne. 

ONON CHORALE. — Répétition générale, 
aujourd'hui mercredi, à 19 heures HO. pour M 
concert du 14 juillet. i— 

ETAT-CIVIL. — Naissance. — Roland MoreL 
rue des Trois-Plerres, 230. 

Publications. — Keynaert Gustave, çimentle! 
à TourcoUiK. rue de 1& Marllère, 8 et HimpenS 
Julia, soigneuse, carrière Rasson, 9, à WaUrelos 
Dekfmpe Paul, employé de commerce, rue de 
France. 7 et Deiemme Elise, contre-dame, rue 
de l'Industrie, 14L — Lepers Emile mouleur, 
rue d'Alger, 50, à Roubaix et Delvoye" Victorine, 
bonnetière, me des Champs,. 44, â Wattrelos. 

CROIX 
AUItAVlTAILLEMENT v 

Tous les jours vente libre. Contour Sain» 
Martin. — Le kilo : sucre, 3 fr. 10 ; café extra, 
8 fr. ; café 2e qualité, 6 h\ 50 ; saindoux, 6 frî 
au Hou de 7 fr. 50 ; chocolat, 5 fr. ; cacao, 3 frj 
chicorée, 8 fr. 40 ; beurre, 10 fr. 50 : sel, 0 tr. 45 ; 
cristaux. 0 tr. 30; amidon, 2 fr. 50; cuir, 3 fr. l 
cassounade, 2 fr. 75 ; Tait, 1 fr. 90 la boite; sari 
dînes, 1 fr. 80, 1 fr. 50 la botte ; savon lessive, 

fr. pièce ; savonnettes, 0 fr. 70 pièce ; vin 
rnugo, 1 ïr, 40 le litre; vin blano, 2 fr. la litre; 
vinaigre, 1 fr. 25 le litre; huile, 3 fr. 25 lé litre: 
autolave, 1 fr. lu le paquet; chaussures de re- 
pos, 14 fr. au lieu de 18 fr. ; chaussures fatigue. 
25 fr. la paire; chaussures nationale pour en- 
fante. 

EGALITE. — Voici le programme du concert 
qui sera donné par r « Harmonie du Créchet » 
le Jeudi 30 juin, à 19 h. 30, sur le kiosque de la 
Grand Place : L Le Croisé Blunc, allégro (Van 
Hoolamlt); 2. Euterpe, ouvertuie (Andrièu) ; 3, 
Mazurka do Concert (Jonglers) ; 4. Secret d'Oli- 
vette, funlaisie (Furgeot); 5. Défilé, tambours et 
clairons. 
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be femps d'aufourd'hui 
Prpbabiblé de la journée du 29 Juin : vents 

d'Est faibles, chaud ou plus chaud, ciel ni» 
rares ondées, orageux par places. 

nuageux, 

TOURCOING 
1     1   1 

ENTOLAOE 
M.   Jules  Vâbtighem, chauffeur,   demeu- 

rant à Tourcoing, rue de Vassy, 5, a porté 
plainte contre la nommée Clarisse Soyez, 
qui l'aurait entôié d'une somme de 40 fr 

Une enquête est ouverte. 

EXTRADITION 
La gendarmerie belge a remis hier aux 

maams de la gendarmerie de Tourcoin, le 
nommé André Zuçca, né à Paris, le 18 mai 
188?, venant de la prison de Fôrest-Bruxel- 
les, réclamé par e parquet de la Seine, pour 
escroquerie*, 

LES VENTES AUX HALLES 
Il a été vendu hier, aux Halles, 138 kilos 

de tomateâ, de 0,80 à 1,80; 74 petits froma- 
ges de Maroilles, à 1,90 ; 818 kilos d'abri- 
cots, de 2 ftv à 2,60; 507 kilos de pommes 
de terre blanches, à 0,70 ; 93 kilos de Port- 
Salut, à 5 et 6 fr. ; 210 kilos de poisson 
commun pour U8 fr. 50. 

S————S5- 

ETAT-CSYtL 
Naissances. — Ëlôé Bèuqué, R. Tossée. — René 

Freydiger, rue de la Tôsséé. 98. — Suzanne Del- 
dyck, rue Jacquard, 26. — Jeanne Ricour, rue 
des Piats, 92. — Paul Debticrty, ru» Franklin, 20. 
-»- Maurice Deblcck, rue Dunkerque, 57. ^- Jean 
Veié, rue Bonne Nouvelle, 39. — Albertine Del- 
place, Boulevard Gambetta. 435. 

Braves effets de la sécheresse 
LA NAPPE D'EAU DHtflNTJE 

SENSIBLEMENT A EMMERIN 

La période de sécheresse prolongée que 
nous subissons, non seulement dans lé 
Nord de la France, mais dans la France en- 
tière, ne pouvait manquer d'avoir sa réper- 
cussion sur le débit des sources et réserves 
d^eau potable où s'alimentent nos grandes 
villes. 

Lille, comme on le sait, est avant tout, 
alimentée en eau potable par les sources 
dEmmenn. 

Hier, une très grave nouvelle nous a été 
Confirmée par un ingénieur de l'usine éléva- 
toire. 

Depuis quelques' jours, le niveau de la 
nappe d eau diminue de Taçon assez-inquié- 
tante. M. Cochez, directeur des travaux et 
chargé comme tel de la direction du service 
des eaux était, attendu hier h Emmerin II 
devait se rendre rompte de visu de l'étioge 
de la nnppe aquifore dans tes réservoirs et 
examiner avec les ingénieur* dn co service 
les moyens propres a parer dans !« mesura 
du possible, à la .îisetle d'oau déjà aceeti' 
tuée et qui pourr/iit se faire menaçante *< 
la séencresse continue. 

CE QUE DIT M.  GUELTON 

L'adjoint aux travaux, nue nous avons 
interviewé ensuite ,à ce sujet, ne nous a pus 
caché les inquiétudes de l'administration 
municipale. 

Des mesures ont déjà..été appliquées. C'est 
ainsi que depuis un bon mois, l'arropnprf» 
des rues ne se fait, plus qu'avec des eaux 
non potables, eaux de l'Arbonnoise et au- 
tres, et interdiction a été faite d'arroser à 
la lance, les trottoirs, les couloirs et 
façades. 

D'autres mesures vont être prises inces- 
samment. En quoi cohsLsteront-elIos exacte- 
ment ? 

Ce sent à l'administration municipale a 
le décider, mais, d'ores et déjà, il n'y aurait 
rien de téméraire à prévoir une certaine 
limitation forcée. Peut-être, si le besoin en 
apparaît, les eaux seront-elles fermées de 
telle heure à telle heure. Eft tout cas, on ne 
saurait trop recommander à la population 
de ne pas gaspiller le prédeux liouide, d'au- 
tant plus que la disette d'eau menace d'être 
longue. 

D'après les dires de l'ingénieur* qui nous 
donne ces détails, cette sécheresse aura, 
en effet, sa répercussion pendant plusieurs 
années, le sol étant très long à se pénétrer.. 

Même s'il pleuvait beaucoup l'hiver pro- 
chain, le niveau des eaux d'Emmerln res- 
terait encore relativement assez bas pour le 
prïintemps. Tl ne faut pas oublier, en effet, 
que les eaux d'Emmerln sont captées dans 
la nappe aquifère de la craie du Nord qui 
formé un vaste bassin au sud de Lilla Or, 
ce terrain est lent à laisser filtrer les eaux 
provenant des pluies. Ce n'est qu'au bout 
d* quelques mois que les effets des ondées 
bienfaisantes se font sentir sur l'étiage des 
eaux  du bassin  d'Emmerin. 

Nous espérons que dans ces conditions, 
la population de Lille et des environs com- 
prendra le devoir qui hit incombe de se res- 
treindre d'elle-même en évitant toute dé' 
pense d'eau potable inutile. 

V. B. 
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PAUL D'IVOI & LOUIS D'HEE 
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DIXIEME EPISODE 

;' Son con baignait. Tragique, elle arraeiia 
jjbnê mèche, d'un geste désespéré. Elle son- 
gea à s élancer de toutes ses forces pour 
se détacher, au risque de sa scalper. Las 
liens tenaient bon. L'eau qui montait tou- 
jours mouilla sa cftevelur*. A l'ultime ten- 
tative qu'elle essaya, les nœuds cédèrent; 
alors fibre momentanément, «lie s'accro- 
cha aux degrés de l'échelle, elle grimpa 
dans te >compartiment supérieur. L'eau la 
suivait. Le poids da sous-marin augmentait 
sa vitesse. L'épave allait couler à pic l 

Dans, un .coin, il y avait encore une 
écftatle qui donnait accès au haut de la 
itourelle. Ruth s'y accrecoa désespérément 
et éû gravit las -degrés. 

Sa lête heurta vainement la partie supé- 
rieure. 

Le capot ne cédait pas et c'était bien la 

Encore quarante centimètres et la mal- 
heureuse serait noyée. 

Sur le yacht, son père commençait à s'in- 
quiéter d'elle et avait rejoint gtephen Win- 
tnrop, dont l'attitude augmenta ses an- 
goisses. 

Le fourbe, désespéré, pleurait à Chaudes 
larmes... 

A cette minute même, le lieutenant Mor- 
gan et Bob Norton ié hissaient sur le 
chasseur dé souS-mârlns. 

Un nègre les avait  précédés. 
Ils le virent, à l'arrivée du « Lévrier de, 

la Mer u, retirer un éoutelas effilé qu'il te- 
nait entre ses dent3 et cOupéf les attaches 
d-utte nrine sous-marine qui tomba immé- 
diatement  *   la mer. 

Les deux omis n'eurent pas fait trois pas 
que l'homme du Mahdi, après un saut de 
carpe, disparut 

Le lieutenant Stuart, témoin de la ma- 
nœuvre,   s'écria  : 

—A  toute vitesse I  Marche  avant ! 
La mine sous-marine, capable de faire 

sauter un superdreadnought, devait explo- 
ser au moindre choc, à quelques brassés 
de profondeur, ou dans un laps de temps 
de dix minutas. 

Rien ne subsisterait dans un rayon de 
deux cents mètres ! 

Il fallait s'en éloigner avec toute la célé- 
rité possible. 

La délivrance, de But» était proche, car 
la mort na serait plus longue à mettre un 
terme  à ses   souffrances  'surhumaines. 

Enfermée dans son cercueil d'acier, de 
l'eau Jusqu'au menton, elle ne pouvait plus 
vivre qn\in «mrt espace de temps. 

Elle bégaya 'quelques mots et ferftm les 
yeux, la paroi, au-dessus, d'elle ne cédait 
pus... 

• •   PI\T TVTT r>rVTi7HTT?  Tr^rcntw   ■»'• 

ONZIEME EPISODE. 

•DANS LA BOURRASQUE 
I.  — BOB L'AUDACIEUX 

Zara, sur le yacht, n'avait d'yeux que 
pour cônterripier l'épave du soùs-marhi qui, 
bientôt, devrait s'engloutir entraînant celle 
qu'elle avait décidé de faire périr, Elle ne 
pouvait plus apercevoir que la tourelle qui, 
seule,  émergeait encore. 

Stéphen winthrop, trou angoissé, ne 
trouvait rien & tenter pour sauver celte 
qu'il aimait. îi Jugeait, d'ailleurs, que toute 
ihterveutiori' était Oésôrmaié inutile. La 
vengeance de l'Africaine devait être con- 
sommée. 

Ru Mi, pourtant, se débattait encore. Le 
volume d'air très réduit qui subsistait su- 
bissait une compression assez forte. Avant 
l'asphyxie, l'étotjffement la menaçait. Son; 
instiftet de conservation réagissait seul. 
Son esprit trop éprouvé était incapable de 
coordonner de nouveaux efforts. Elle tenait 
maîgré fout au* degrés dé'r échelle par 
une force qu'elle ne commandait plus. 
C'était la dernière Crf|pWk«n (Se ses mus- 
cles s'accrochant désespérément au seul 
moyen de salut, l'ultime manifestation de 
son instinct 

Peut-être eût-elle >nieux lait dé se laisser 
gtisser et dtibrégër son martyre ? Ses yéUx 
légèrement exorbités étalent. injéc,tes de 
sang. Le visage collé à là pârbî frietfilllqtiê, 
de Venu Jusou au rnefttôh, elle àuljlssait son 
destin, impuissante à le modifier. 

Un éolatèmerit sé'produisll à l'autre ex- 
tréinM dé'la Çbdtiè dh submcréiblô r^ûr2 

cette issue, de * r«U l'enaoùrfra, ehaufféaAt 
lé centre de gravité et faisant basculer lé 
sous-marin. 

Séflfiitîf. Elle eut une exclamation de Jolè 
iabolique qui attira l'attention de Stephen 

Winthrop dont le visage cruel ne faisait 
présager rien de bon. 

Le compartiment où se mourait Ruth se 
trouva davantage immergé et le miracle 
inespéré se produisit. La Couche d'air trop 
compressé qui avait permis à ta suppliciée 
de respirer quand même, agit avec force 
légèrement notre héroïne hors du bâtiment 

Son expression d'épouvante né se modi- 
fia pas Immédiatement. Ses affres étaient 
les mêmes .Elle n'avait plus l'exacte notion 
des. choses. .Elle he croyait plus au salut, 
l^e hasard lui fit toucher un corps rigide. 
Elle lé saisit, sans savoir. C'était le péris- 
cope qui longeait et dominait la tourelle 
encore hors de l'eau. 

: Il parut h la treizième jeune mariée 
quelle respirait plus facilement, dans une 
atmosphère plus libre. 

Ses yeux qdi avaient perdu leur faculté, 
devinrent moins injectés de sang et plus 
normaux.   Elle  vit 1 

Elle vit autour d'elle les vagues se mou- 
voir et le bleu du ciel. Alors, son autre 
main s'agrippa au tuyau du périscope. Elle 
se hissa le plus haut qu'elle guL Sa com- 
préhension, ses sens, .tout se réaffirmait 

—- An secours I A moi I cria.-t-eilë. 
Et le son de sa propre voix i'étonna, tant 

elle lui paraissait impossible et surnatu- 
relle. 

Zara l'avait vue surgir, èon exclamation 
de colère et dé ruge détôUrnd Stepbén Win- 
throp des mauvaises Intentions qu'il avait 
à son égard et qu'il allait exécuter, sap- 
prochant  d'elle. 

Le traître porta te» yeux ver» f'epove et 
^tf abandonna immédiatement IWéê de Châ- 
tier la vindicative. 

D'autres avaient aperçu Ruth  Storrow. 
Sort ffnneiV RoTi  rvTorfoT».  ■«-«"tnlf Ho. innitro 

4a main dans sa direction pour la désigner 
a  Morgan. 

Au cri de jqie du jeune homme, James 
répondit par une malédiction et s'expliqua : 

^— La mine sous-marine détachée par le 
hôgre t 

— Je ne comprends pas l dit Bob. 
— Mais si ! Elle s'ôloigfte du côté de 1*0^ 

pave l La catastrophe est imminente.. Que 
pouvons-nous  pour l'empêcher t 

— Un canot. ». 
— Non, interrompit l'as aviateur. Seul, 

notre bâtiment rapide peut lutter de vites- 
se et intervenir à temps, 

— Hardi ! et tant pis si nous sautons 
no.us*mêmPs,  s'écria Norton.  Sauvons Ruth. 

Tous deu^ avaient rejoint le lieutenant 
Stuart. 

Morgan dictait le plan à exécuter, en 
toute hâte. 

■*— Stuart, prenez la barre, virez, et ga- 
gnons dé toute urgence te bâtiment qui va 
«ombrer...  Faites celai 

Le JeuTre-offrcier'Obélssait II avait gagné 
la tourelle du piloté et pris sa place. Le 
S.-C. 77 vira brusquement et pourfendit les 
vagtfèâ. 

— Vous, Bob, continuait Morgan, gagnez 
l'extrémité .'da ce bôute-hors, suspehdez- 
voùs dans " le vide pour enlever votre fian- 
cée au passage. 

L'athlète avait compris. Déjà, il avait 
sauté à califourchon sur un mât flanqué â 
tribord et lentt parallèlement à la surface 
de la mer par deux fil Ins. 

Norton,   habilement,   gagna  le bout où 
pendait un cordage. Il se laissa glisser, se 
suspendit par un jarret et, les mains libres 
se tint Jifrét h séfolrtla naufragée dès que 
cela serait possible. * 

Le chasseur de sous-marins semblait 
r-nndtr snr l'eau.  Morgan,  près de ta hnrre 

que maniait Stuart, en  personne, lui don- 
nait les indications pressantes. 

Ruth appelait et gesticulait.. 
Du yacht, Edmund Storrow et Stephen 

Winthrop, muets de stupeur et d'angoisse, 
regardaient la tentative  de sauvetage. 

L'épave était sur le point de sombrer dé-- 
finitivement. 

Le secours approchait 
Norton était prêt. Miss Storrow tendtt 

une main. Bob, l'audacieux, grâce à la pré- 
cision du lieutenant Stuart, allait passer 
au-dessus de la jeune fille. 

— Ruth ! cria l'athlète, apprêtez-vous, 
n ayez pas peur ! 

Son bras décrivit un arc de cercle. Sa 
main happa le poignet de sa liancée et il 
1 enleva, dans l'air, l'arrachant au, bâtiment 
maudit 

Des cris, des exclamations, des applau- 
dissements retentirent; le milliardaire ser- 
rait Stephen contre lui et- tout son équi- 
page, délaissant la surveillance du Mahdi 
et de ses hommes, se réjouissait du succès 
merveilleux des sauveteurs. Trop lancé, le 
S.-C.  77 continuait, sa course. 

Bob tenait toujours la sœur d'Kleanor à 
bout de bras, mais il devait lu laisser traî- 
ner sur les vagues,  ne  la  lâchant pas. 

Miss Storrow ne so plaignait pas de celle 
baignade brutale, et d'Un nouveau genre. 
AU contraire, son cœur gonflé d'émotion 
et de reconnaissance l'incitait à crier joyeu- 
sement. Et tout ce qu'elle avait à dire se 
résumait en un seul mot vingt fois répété : 

•- Bob I... F • 
Norton goûtait un bonheur au moins 

égal 1 Son triomphe lui assurait les forces 
nécessaires de soutenir son effort surbu- 
main, de durer ainsi, suspendu par un 
jarret qu'une corde meurtrissait, suppor- 
tant presque, tout le poids de la vaillante-   ! 

f*4  xuivrel. 


